Dictée 02_04/02/2012 demi-finale de Houffalize.

La deuxième dictée me conforte dans l'idée qu'on peut faire un sans-faute puisque, en l'occurrence, il y en a eu trois à Houffalize.

Les fautes de vocabulaire rivalisent avec celles de syntaxe.

17 – 17.
J'ai relevé 17 fautes de chaque spécialité. Un exploit, dirons-nous.

Je voudrais être un écureuil.

Sautant de la branche du cerisier à la grille de la terrasse et sur la table, voici ce petit animal curieux et génial.


Dire qu'on est agile comme un écureuil est sous-estimer ce rongeur roux qui nous épate tous les jours.


Il a aperçu le panier plein de noix et l'a convoité. Ses petites pattes s'agrippent à l'osier et, prestement, un fruit dans la bouche, il s'active à le décortiquer.

C'est un bonheur chaque matin de le voir se délecter de noix appréciées.


Les coquilles éclatées parsèment la pelouse. Il est bien trop malin pour laisser l'amande à l'intérieur.


Quand il est rassasié, il emporte fruit après fruit dans une réserve connue de lui seul.


La queue touffue que nous avons tout de suite repérée passe comme un éclair et s'évanouit dans l'arbre voisin.


Le plaisir que nous avons goûté (gouté) se renouvelle (renouvèle) sans cesse.
À tout seigneur, tout honneur.

Les verbes fautifs "décortiqués".

C'est le cas de le dire : 

- décortiquer : est à l'infinitif, suivant la préposition à.

- voudrais : verbe vouloir au conditionnel présent, première personne du singulier.
- aperçu : premier participe passé restant invariable puisque son complément direct le suit.

- l'a convoité : en trois mots, car il s'agit bien d'avoir convoité le panier; le l' par conséquent est le pronom complément direct.
- appréciées : participe passé employé seul, s'accorde avec noix, au féminin pluriel et a deux p.
- repérée : deux accents aigus pour ce participe passé dont l'accord se fait avec que, mis pour queue; il repérerait ou repèrerait parce que devant une syllabe avec un e.

- s'évanouit : c'est un verbe en ir; à la troisième personne du singulier, il prend un t.
- goûté (gouté) vous donnait le choix, mais vous ne pouviez le confondre avec goutté, le robinet a goutté.

- renouvelle (renouvèle) vous aidait pareillement, mais ne pouvait laisser tomber le e final.
- sous-estimer : verbe composé à l'infinitif. Quand deux verbes se suivent, le deuxième est toujours à l'infinitif. Ne pas croire qu'il est participe passé, même s'il est précédé de est. Par sécurité, le changer par un verbe où l'on entend le r, choisir par exemple.

Des adjectifs de toutes sortes.
- curieux comme roux prend un x au singulier. Au féminin, ils font respectivement curieuse et rousse.
- génial n'aura un e qu'au féminin.

- tous, adjectif indéfini est le pluriel de tout; donc tous les jours.

- Ses pattes; ce sont les siennes : adjectif possessif.

- C'est un bonheur; ce c'est est homonyme de ses, mais s'écrit tout autrement; C', pronom démonstratif, cette fois.
La série des mots usuels.
Dans la dictée et pas dans les mots servant à départager, on remarque de nombreuses méconnaissances.

- écureuil : le son euil comme dans fauteuil.
- une grille n'est pas un gril.
- la terrasse vient de terre.

- épate comme cela se prononce.

- s'agrippent : un g et deux p, et pas l'inverse.

- les coquilles avec le son ill comme dans fille.

- l'amande avec an est le fruit et pas le procès-verbal.

- la queue s'achève par un e.

- touffue double le f.

- tout de suite est en trois mots.
Voilà ce qu'à peu près il fallait dire pour vous aider à poursuivre votre effort. Nous attendons les Bruxellois la semaine prochaine. À samedi.

Liliane Balfroid
